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Toutes les langues indo-européennes possèdent des composés, dont l’étude concerne autant la 
morphologie que la syntaxe, et au-delà la phraséologie et la sémantique. Un composé est une 
unité lexicale nouvelle qui combine deux mots, avec sous-spécification du premier membre pour le 
cas, le nombre et le genre. Les composés indo-européens ont fondamentalement deux membres, 
ce qui n’empêche pas que le premier membre soit lui-même un composé. La typologie des 
différentes catégories de composés est fondée sur la syntaxe : les composés apparaissent comme 
des réductions ou condensations de phrases, au moyen de procédés morphologiques qui peuvent 
être décrits. En outre, le mot composé possède un seul accent, sur le premier ou le second 
membre, mais ce principe souffre des exceptions. Un certain nombre d’entre eux résultent 
d’univerbations, à partir d’un syntagme sous-jacent qui se laisse restituer facilement. Il arrive 
souvent qu’un composé coexiste avec un syntagme biparti de même sens. On distingue 
ordinairement les types suivants : 1) composés itératifs, 2) composés copulatifs, référant à une 
paire, 3) composés déterminatifs, 4) composés possessifs, 5) composés de rection verbale (le 
membre régissant pouvant être en premier ou en second), 6) composés dérivationnels, dont la 
formation impliquait une suffixation à partir d’un syntagme. Les types 1, 2, 3, 5 sont 
endocentriques, les types 4 et 6 sont exocentriques. Cette distinction repose sur le fait que le 
second membre d’un composé endocentrique constitue une tête de syntagme, alors que dans un 
composé exocentrique la tête de syntagme est un terme externe au composé, qui a une 
distribution différente de celle des deux membres. Bien qu’il existe peu de composés qui peuvent 
être reconstruits pour le proto-indo-européen, tous suivent des modèles bien définis. Les types 1, 
2, 3 reposent sur des univerbations, alors que le type 6 repose en grande partie sur des hypostases 
(par ex. dans les composés de rection prépositionnelle). Pour expliquer les types 4 et 5, on a eu 
recours à différentes hypothèses, y compris celle d’un stade pré-flexionnel, ce qui est illusoire. Ces 
problèmes seront repris à partir d’études récentes. On appliquera la notion de composés 
doublement possessifs, qui rend compte d’une partie des composés exocentriques (alias 
bahuvrīhi  dans la terminologie sanskrite). Le phénomène (connu par le nom de Caland) de 
substitution en premier membre d’un composé d’un dérivé spécial, différent du dérivé 
indépendant, apporte un éclairage sur la préhistoire de la composition nominale.	

Prochaines séances:	
14/3/2026 Marc Allassonnière-Tang :  Comment les langues structurent-elles la réalité ? 	
16/5/2026 Mary Walworth : Apports de la linguistique historique à l'étude des contacts 
préhistoriques dans le Pacifique 	
13/6/2026 Julie Marsault : Verbes de posture et posture associée en omaha (langue siouane)	
14/11/2026 Rozenn Guérois	
12/12/2026 Christelle Dodane
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